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AVERTISSEMENT 
S U R C E T T E 

_L/E voyagc de Mr. Twiís 
efl: écrit en forme de Journal, 
on n'a rien voulu y changer $ 
mais on a trouvé a propos de 
fupprimer de certains détails peu 
intéreílans j telle efl: dans fon fup-
plément l'indication, lieue par 
lieue, de toutes les flations oü Mr. 
TVifs s'eít arrété, avec les diftan-
ces d'un endroit a l'autre j on s'efl: 
contenté de mettre dans cette tra­
ducción celles des villes con­
siderables oü il a paífé. On a trou-
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vé 4galement íuperflu de traduirc 
niot-a-mot les deux abrégés de 
fhiftoire de Portugal 8c de celle 
d'Efpagne, que Mr . Twifs a 
mis a la fin de fon Journal. O n 
n'y trouve que des faits qui font 
dans tous les abrégés chronolo-
giques; ceft pourquoi on s'eíi 
contenté , dans cette traducción, 
de conferver quelques traits íaiL 
lans & qui cara&érifent ou les 
rois ou les nations. II a paru, 
également íuperflu de conferver 
quantité de eitations & d'extraits 
des poetes Efpagnols, en leur 
langue origínale, & Ton a fup-
primé de méme les eitations de 
poetes Anglois, cette traducción 
étant deftinée aux lecCeurs qui 
n'entendent ni i'Anglois ni l'EC* 
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pagnol. Mr . TVifs, dans un 
chapitre de fon fnpplément, cu 
il s'eft propofé de faire connoi-
tre les poetes Portugais & Jii-
pagnols, a copié & W & * P « f 
L e mot-a-.TrotcequeMr.de Vol-

taire a di t , dans fon Efvf»J 
la poefie épique, déla Lufiade 4u 
Camoens,& de <íAraucana,poe-
me Efpagnol ; fes ouvrages etant 
entre les mains de tout le 
monde, on a fupprime prefque 
tout cet article. 

On auroit pu retrancher b.en 
dautreschofes.telsquelesnoms 

& I'áge des perfonnes qu. eom-
pofent la famille royale de Por­
tugal , qui fe trouvent dans tous 
les almanacs. Quant aux de-
ta,ls famiüers oü Mr. T W s eft 
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entré concernant fon voyagé^ 
les oifeaux qu'il a tués en route, 
les rencontres qu'il a faites , les 
perfonnes de tout état qu'il a 
connues, on auroit cru man-
quer, en les fupprimant, ce qui 
peint l'auteiir méme, & Iepoint 
de vue fous lequel ü a voyagé, 
On reconnoit par-tout i'homme 
fociable, amateur paílionné de 
la peinture 8c de la muíique» 
& ce tour d'efprit enjoué, que 
les Anglois appellent humour, 
On a, divifé ce voyage en cha-
pitres, ce que Mr . Twifs n'a 
pas fait 5 il nous paroit que les 
Jivres qui font écrits tout d'une ha-, 
leine & fans aucim repos, refc 
íemblent un peu aux pays oü 
Mr . Twifs a voyagé, oü fon 
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fait quelquefois beaucoup de che-
min fans trouver ni gite ni au-, 

berge. 
Les éditeurs de cette traduc 

tion n'ont confervé, des fept 
planches dont 1 original eíl orné, 
que la caite itineraire d'Efpagne 
Se le tablean de Raphaéi, dont 
l'eftampe origínale, gravee par 
Bartolozzi, a été coplee & re-, 
duite en plus petate forme par 
Mr . Dunker, artifte connu a 
París par le recueil des tableaux de 
Mr, le duc de Choifeul. Les 
planches íupprímées dans cette 
tradu&ion font : 

La vue de quelques cha* 

teaux Maures, 
L'aqueduc de Ségovie, & 

une vue de la place. 
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L'air noté du fandango, qui 
cft la danfe favorite des Eípagnols. 

L'extérieur de l'ancien palais 
ou Alhambra des rois Maures a 
Grenade. 

Le combat de taureaux dans 
í'amphithéatre de Port Ste. Marie. 

II eut été facile a Mr. TVifs 
de choifír des fujets , pris de fon 
voyage , plus intéreíFans encoré 5 
telle eut été une vue du cou-
vent de Mafra, une vue de Cap 
Roch, une vue de Gibraltar, 
quelques figures des animaux qu'il 
décrit, tel que le Caméléon &c. 
Mais dans un ouvrage tel que 
celui-ci, oü l'auteur ne s'eft pas 
propofé de but particulier, le 
choix des fujets a repréfenter de-
vient arbitraire. 
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JÍPres avoir voyagé plu/teurs 
minees en Angleterre, EcoJJe, Hol-
lande , Flandres, Frunce, Suiffe, 
Italie , Allemagne , Búheme, le 
défir de voir des objets nouveaux 
mengagea a faire le voyage de 
Portugal &1 dEfpagne. Ce qui 
augmentoit chez moi ce défir, 
cejl que je riavois point encoré 
vu de defcription fatisfaifante 
de ees pays, & que fefpérois 
de trouver entiérement neuf le 

fpeétacle, de ees contrées quon 
croit généralement Ji réculées en 
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comparaifon du refie de l'Europe 
dans. les arts &. la littér ature. 
On trouvera ici le réfultat de mes 
obfervations •>• cefi le fruit d'un 
premier travail, & je peux af-
furer que je me fuis attaché a la 
plus fcrupüleufe vérité. 

Je dois avertir qüen me per-
mettant quelques plaifanteries con-
tre des coutumes fuperjlitieufes, 
je riai point pretenda donner du 
ridicule a ceux qui croient, mais 
aux objets de lew'fot y on nedoit 
point condamner les hommes qui 
dijprent de nos opinions^ tous 
cherchent la vérité, Dieu feul 

fait qui Fa trouvée. 
Si les articles qui regardent la 

peinture paroijfent trop longs a 
quelques letfeurs > je nai d'autre 
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excufe a alléguer que ma paffion 
pour cet art. Préfque toutes fa 
planches quon trouvera ici ont éte 
gravees daprés mes propres es­
quifes i & jai choift des fujets 
qui neufent point encoré paru. 




